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DIALOGUE 

ressemblerait à un alpinisme de l'âme" déclare Etienne Klein. (1) 

POUR PARTAGER NOS ESPÉRANCES 

 

Retrouvons-nous à la rencontre du mardi 2 mars 2021  

à 19h   

 

ez les codes d’accès le matin du 2 mars sur votre adresse e-ma                                      

                                     

 

 

 

        

Quelles continuités entre le désarroi des vertiges physiques, éprouvés en montagne et 

sur le faîtage des maisons, et ceux, plus métaphysiques, de l’existence ? Tels ceux 

vécus à l’adolescence, dans l’amour, à l’occasion de la paternité, et même dans le 

contexte de la crise sanitaire... 

A ces moments cruciaux de passages, qui confrontent aux limites et aux 

vulnérabilités, il se sentirait plus libre et le plus vivant car mis au défi de "trouver les 

 prises qui sauvent et permettent de progresser peu à peu, point par point". 

Comme si "toucher le vertige" serait toucher la vie ! 

Le philosophe et charpentier croit à l’unité du corps et de l’esprit. Il nous entraîne,.  
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ÉVÉNEMENTS 

 

AGENDA – ÉVÈNEM  

 

EXPRESSIONS SPIRITUELLES  

L’Eglise Verte 

 

 

L’Église verte a tenu son assemblée générale le 11 février 2023, en voici des extraits : 
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Conférence des responsables de culte en France 
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Croyances - 

Spiritualités 
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• Christian 
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interreligieux - Nantes 

• Temple 

protestant 
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Fêtes  

Méditation 

Évènements et activités 

LIVRES 
Humaniser selon 

l'Evangile 

Clés de lecture pour 

comprendre J. Moingt.  

                          J.P. Gallez. 

Jésus pour les non-

religieux - Rendre son 

humanité au prophète de 

Nazareth.           J. Musset 

 

La laïcité, ça repose Dieu 

                   M.C. Bernard 
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DATE TIBHIRINE 

Rencontre mensuelle 

 

Mardi 7 novembre 

2023 

19 H à 20 H 15 

Croyances-

Spiritualités sources 

de vie ! 

 
ÉCHANGES :   

membres de traditions  

et spiritualités   

avec participants 

 
Locaux paroissiaux  

du temple protestant 

Rentrer par le RDC 

arrière 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  DIALOGUE 

CROYANCES ET SPIRITUALITÉS SOURCES DE VIE ! 

Des forces extérieures, dotées de pouvoirs surnaturels, ne viendront pas nous sauver. 

C’est dire que toutes vies spirituelles et/ou croyances, comme toutes valeurs et analyses 

ne peuvent nous épargner des réalités.  

Mais lorsque ces recherches de sens expérimentées deviennent sources d’intelligence et 

d’énergie, elles peuvent nous ouvrir à la vie et constituer de réelles différences pour 

nous préparer et nous aider à vivre ces réalités…  

En adultes responsables continuons à partager toujours plus profondément avec les 

autres : la présence de Dieu si nous sommes croyants, et dans tous les cas les dons de la 

vie, de l’amour et de l’être, sans relâche… Car « c’est en profondeur que les distances 

se raccourcissent », nous disait Paul Ricoeur, attaché à résoudre les conflits… 

Confrontés, comme souvent dans l’histoire, à des réalités difficiles à appréhender et à 

vivre continuons à travailler sur nous-même et avec les autres.             Jean-Luc Frémon 

Retrouvons-nous le mardi 7 novembre 2023 de 19 H à 20 H 15 

Croyances - Spiritualités sources de vie ! 

Expressions de membres de traditions et de spiritualités 

suivies d’échanges   

avec les participants 

Locaux paroissiaux du temple protestant de Nantes 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Amer Shomali  

2018  

Bobines de fil 

et aluminium sur 

bois 
 

« Je suis, tu es, vous 

êtes, nous sommes 

Tisserands.  C’est-à-

dire de ceux qui 

œuvrent aujourd’hui à 

réparer telle ou telle 

pièce du grand tissu 

déchiré du monde 

humain : fractures 

sociales, conflits 

religieux, guerres 

économiques, divorce 

entre l’homme et la 

nature, etc.». 

«Les Tisserands » : 

Abdennour Bidar 

 a décidé de mettre  

à l’honneur et de «relier 

tous ces relieurs » qui 

réparent et construisent 

le monde de demain. 



 
 
 

COMMUNIQUÉS 

Conférence des responsables de culte en France 

 Alors que le conflit israélo-palestinien connaît un nouvel épisode tragique de son histoire après 

l'attaque du Hamas dans le sud d'Israël, la Conférence des responsables de culte en France, qui 

regroupe des représentant des instances du bouddhisme, des Églises chrétiennes (catholique, orthodoxe 

et protestante), de l'islam et du judaïsme, a condamné « les violences sous toutes leurs formes » qui ont 

cours au Proche-Orient. Elle appelle les Français « à préserver et cultiver les relations fraternelles qui 

lient les uns aux autres » et « à rejeter fermement tout antisémitisme, tout racisme, tout mépris ou 

discours de haine et de mort ». 

Juifs, catholiques, protestants, orthodoxes, musulmans, bouddhistes, nous suivons avec effroi et tristesse les 

actions de mort menées par le Hamas depuis la bande de Gaza et les réactions qu’elles entraînent qui ont lieu 

en Israël et dans la bande de Gaza. Nous réprouvons la violence sous toutes ses formes, et particulièrement 

sous sa forme terroriste, et déplorons le nombre insupportable de victimes civiles. Nous condamnons la prise 

d’otages civils ou militaires et appelons à leur libération immédiate. Nous condamnons tout discours appelant 

à la haine et à la destruction. 

 

Responsables religieux en France, nous appelons à la prière pour le peuple israélien et pour le peuple 

palestinien qui se trouvent aujourd’hui pris dans une logique de guerre, pour ceux et celles qui sont endeuillés, 

pour ceux et celles qui ont été pris comme otages ou vivent l’angoisse d’un proche kidnappé. 

 

Nous invitons les forces politiques, religieuses, culturelles, du monde entier à agir pour qu’une paix juste et 

durable puisse se construire en Israël et en Palestine. Nous interpelons les responsables politiques de notre 

pays à travailler pour une action concertée de la communauté internationale. 

 

Nous appelons nos concitoyens, croyants ou non, à préserver et cultiver les relations fraternelles qui lient les 

uns aux autres dans le respect et l’attention mutuelle ; à rejeter fermement tout antisémitisme, tout racisme, 

tout mépris ou discours de haine et de mort ; à rechercher inlassablement la vérité et la justice en vue de la 

paix. Nous nous engageons à agir toujours en ce sens. 

 

Pasteur Christian Krieger, président de la Fédération protestante de France 

Monseigneur Eric de Moulins-Beaufort, président de la Conférence des évêques deFrance 

Monseigneur Dimitrios, président de l’Assemblée des évêques orthodoxes de France 

Monsieur Haïm Korsia -grand rabbin de France 

Monsieur Mohammed Moussaoui, président de l’Union des mosquées de France 

Maître Chems-Eddine Hafiz, recteur de la Grande Mosquée de Paris 

Monsieur Antony Boussemart, président de l’Union bouddhiste de France 

 

 

 

Déclaration de l’ICCJ : en solidarité avec Israël - 10.10.2023 

Nos amis nantais de l’Amitié judéo-chrétienne 44, nous envoient la déclaration de l'ICCJ (International 

Council of Christians and Jews - Conseil international des chrétiens et des juifs) à propos de l'attaque 

terroriste sur le territoire d'Israël. « Il y a quelques jours, le Shabbat matin et au début de Sim’hat Torah 

qui était censé être un jour de paix et de joie, Israël a été victime d’une sauvage attaque terroriste sur son 

territoire, une attaque qui non seulement viole le droit international mais constitue également une agression 

sur l’inviolabilité de la dignité humaine et sur le caractère sacré de la vie humaine. 



 
 
 

Cette violence brutale a dévasté la vie de nombreuses familles. Alors que les récits de ces événements se 

déroulent encore, nous réalisons que plus de Juifs ont perdu la vie en un seul jour que jamais depuis la 

Shoah. L’utilisation du mot pogrom pour désigner cela est désormais répandue et justifiée par les récits des 

personnes retenues en otages chez elles. Même si les mots sont insuffisants pour exprimer l’horreur, le choc 

et la douleur, ils ne doivent pas nous faire défaut lorsque nous voulons désigner l’immoralité du mal. 

Il ne peut y avoir aucune justification ou légitimation de cette horrible brutalité ; il est en effet pervers de 

qualifier cela de lutte légitime pour mettre fin à l’occupation. 

À l’ICCJ, nous nous joignons à de nombreuses personnes à travers le monde et embrassons les familles brisées 

et pleurons leur perte. Nous prions pour les blessés et pour ceux qui sont toujours portés disparus ou retenus 

en otages.Nous prions pour tous, Israéliens et Palestiniens, qui souffrent à cause de cette sauvagerie. 

Nous exprimons notre douleur et notre peur pour les semaines à venir, nous entrons dans ce qui pourrait être 

un tunnel long et très sombre, il faudra de la force et de l’espoir. 

Nous sommes reconnaissants envers nos organisations membres pour les déclarations puissantes qu’elles ont 

émises et pour les actions qu’elles ont déjà engagées au niveau local. 

Nous ne devons pas laisser la violence effacer notre travail important ; nous ne devons pas laisser cette guerre 

faire dérailler le dialogue que nous menons depuis de nombreuses décennies. 

Nous affirmons notre détermination à continuer malgré cette profonde blessure dans nos cœurs et à rester dans 

la salle », même si les conversations deviennent extrêmement difficiles. 

Nous prions pour que la force intérieure soit accordée à tous, nous prions pour l’espoir, nous prions pour la 

paix. 

 

  

                                                Le conseil exécutif du Conseil international des chrétiens et des juifs (ICCJ) 

                                                                                                                   Martin Buber-House Heppenheim  

                           

 
 

 

 

 

 

Lettre de Christian Delorme, prêtre du Prado,  

adressée aux groupes interculturels/interreligieux de la métropole de Lyon. 
 

 

Bien Chers, 

 

Nous sommes tous dévastés par ce qui est en train de se dérouler en Israël et à Gaza. Des milliers d'innocents, 

dont de nombreux enfants, sont déjà morts, en Israël d'abord, à Gaza maintenant. Un embrasement général 

n'est pas impossible au Proche Orient. Et les conséquences, ici en France, peuvent être plus catastrophiques 

encore que ce qu'elles sont déjà. Des fractures qui seront difficiles à guérir sont en train de se creuser 

dangereusement au cœur de notre société. 

 

 

 

 



 
 
 

 

 

Que faire ? 

Pour les croyants que nous sommes, nous tourner vers Dieu, crier vers Lui, est certainement la première 

attitude qui convient. Dans notre prière personnelle, dans nos assemblées, avec d'autres de différentes 

communautés. 

 

Mais cela ne suffit pas. Nos mains ne sont pas faites pour être seulement jointes l'une à l'autre ! Elles sont 

faites, aussi, pour être jointes aux mains des autres ! 

Nos compagnons de route dans le dialogue, dans les rencontres interreligieuses, sont eux-mêmes très divisés. 

Certains qui se connaissent depuis longtemps et s'appréciaient n'arrivent plus à se parler ! Des initiatives à 

dimension interreligieuse qui étaient prévues sont ainsi annulées. 

Sur les réseaux sociaux, les discours s'enflamment, en particulier chez les jeunes générations, mais pas 

seulement. Des propos parfois ignobles, en tout cas largement dangereux se répandent comme le feu sur une 

traînée de poudre. On peut avoir le sentiment que beaucoup ne se rendent même pas compte des conséquences 

de ce qu'ils écrivent ! Il n'y a plus de distance prise. 

 

La haine monte dans notre pays comme dans de nombreux autres pays, au Proche Orient et aussi au Maghreb. 

Dès lors, notre premier devoir est, sans nul doute, de refuser de participer en quoi que ce soit à cette montée 

de la haine. De favoriser des approches plus raisonnées, plus justes du drame.  De rappeler que les massacres 

et les bombardements de civils sont des crimes contre l'humanité ou de crimes de guerre que rien ne saurait 

excuser. Qu'il est impossible de consentir à la mort d'enfants. Que Israéliens et Palestiniens ont, comme chacun 

d'entre nous, le droit de vivre en paix. Que Israël et la Palestine ont l'un et l'autre le droit d'exister. Que doivent 

être encouragés toutes celles et tous ceux qui, en Israël, dans les territoires palestiniens, en France et partout 

ailleurs, agissent pour la paix, laquelle demande évidemment la justice. 

 

Le pape François et de nombreuses nations demandent que des couloirs humanitaires soient ouverts sous la 

protection de l'ONU, qui puissent permettre aux populations civiles palestiniennes de quitter les zones de 

bombardements ou les zones susceptibles de faire prochainement l'objet d'une intervention militaire terrestre 

israélienne. 

Ne perdons pas le contact avec nos amis juifs, nos amis musulmans, nos amis chrétiens de différentes Eglises, 

y compris lorsque nous avons du mal à comprendre et à accepter leurs positions. 

Venons en aide à qui nous pouvons venir en aide, en particulier par le biais des organisations humanitaires 

fiables. 

Intervenons auprès de nos élus pour que la France, fidèle à sa tradition diplomatique, joue un rôle de 

facilitateur de la protection des populations et de la paix. 

 

Fraternellement, Christian Delorme 

 

 

 

 

 

  

À Nantes, un rassemblement interreligieux pour appeler à la paix après les attaques terroristes du 

Hamas en Israël. Publié le 12/10/2023 - Écrit par Carla Butting de France télévision  

RASSEMBLEMENTS – NANTES 

 

 

 

Java, le joueur 

de billes, 1938 

Gotthard Schuh 



 
 
 

RASSEMBLEMENTS NANTES 

 

Plus de 150 personnes de confessions différentes ont 

participé, ensemble, à un moment de prière silencieux au 

temple protestant de Nantes ce jeudi midi. Tous 

voulaient, à travers leur présence, signifier leur désir de 

voir les hommes et les femmes du monde faire la paix, 

quelles que soient leurs origines ou leur religion. 

 

 

 

Temple protestant  

Une heure de prière, ensemble. Peu importe en quoi ou en qui l’on croit. Après les attaques terroristes 

perpétrées par le Hamas en Israël ce week-end et alors que le conflit armé s’enracine au Proche-Orient, les 

pasteurs du temple protestant de Nantes ont lancé une invitation à tous les croyants. Une invitation à la paix, 

à travers l’organisation d’une cérémonie interreligieuse silencieuse. 

Musulmans, juifs, bouddhistes, chrétiens et d’autres encore… Plus de 150 personnes ont franchi la porte du 

temple à 12 h 30 pour se recueillir ensemble. Au milieu des civils, une dizaine de prêtres, catholiques, 

orthodoxes, un pasteur… Autant de religieux peu habitués à accueillir leurs fidèles ensemble. 

"Il faut échanger, communiquer et faire de la médiation" 

"Je suis là parce que je souhaite être solidaire un peu de ce qui se passe au Proche-Orient, mais plus 

largement de toutes les guerres", lâche Joachim, qui s’est arrêté prier quelques dizaines de minutes sur sa 

pause déjeuner. Le catholique a tenu à répondre à "cette belle invitation" du pasteur, même s’il l’avoue, "la 

prière n’est pas trop ma tasse de thé".   

Comme Joachim, Anne est venue se recueillir en silence. Bouddhiste, cette retraitée nantaise a prié "pour la 

paix dans le monde et la fin des atrocités". Elle se dit "déçue par les Hommes", qui "n’arrivent pas à 

s’entendre". D’ailleurs, Anne est persuadée que "même lorsqu’il y a des injustices, il faut échanger, 

communiquer et faire de la médiation, sinon on n'arrivera jamais à rien de façon pacifique". 

Un moment en silence 

Devant le temple, le pasteur Pierrot Munch adresse un petit mot et un sourire à ceux qui franchissent la porte. 

Il est surpris de voir qu’autant de gens ont fait le déplacement. "Vivre une heure en silence ensemble et sentir 

qu'on est porté par quelque chose qui nous dépasse, par quelqu'un qui nous dépasse, ce n'est pas rien", glisse 

le religieux, ému par ce moment, qu’il a voulu sans aucun bruit, sans prise de parole. Le silence me fait penser 

à la neige qui recouvre un paysage et qui lui donne une unité. Et je crois que le silence, dans nos diverses 

traditions religieuses, fait toujours partie de la vie spirituelle. C’est peut-être dans le silence qu'on se rassemble 

de la manière la plus universelle, qui permet la grande liberté à chacun de vivre pleinement sa foi dans sa 

tradition propre. 

Pierrot Munch, pasteur au temple protestant de Nantes 

 

 



 
 
 

"Montrer une unité entre nous" 

Parmi les civils, des représentants d’associations ont fait le déplacement. Bruno Chené compte parmi eux. Il 

est le secrétaire général de Tibhirine, une association qui prêche pour le dialogue interreligieux et spirituel. 

Bruno Chené est membre de la communauté religieuse du bahaïsme, une religion monothéiste venue d’Iran 

vieille de 150 ans, dont le lieu de culte est installé à Israël. L’homme salue toutes les initiatives, comme celle-

ci, qui peuvent "concourir à l'unité entre les peuples, entre les religions". 

Au-delà de nos divergences, qu'elles soient politiques, religieuses, philosophiques, c'est important, je pense, 

de pouvoir montrer une certaine unité entre nous, au-delà des conflits partisans, et de dépasser tout ce qui peut 

être à l'origine de ce conflit, même si malheureusement, ce n'est pas simple. 

Bruno Chéné, secrétaire général de Tibhirine 

 

Ce moment d’unité religieuse a inspiré Delphine. La nantaise, chrétienne catholique, en est persuadée, "on 

devrait le faire plus souvent. On ne devrait pas attendre d'avoir autant d'horreur pour se mettre ensemble et 

prier". Pour elle, d’ailleurs, juifs, chrétiens, musulmans, indouistes, bouddhistes… tous peuvent ici trouver 

leur place. Et plutôt que de se réunir en silence, "je suis sûre qu'on pourrait trouver des mots communs.  

 

Carla Butting , journaliste pour les rédactions de France télévision 

Publié le 12/10/2023 

Synagogue 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

FÊTES 

 

Nouvelle rubrique à partir du site de la CMRP :  http://www.religionspourlapaix.org/   

 et de la contribution de Jean-Paul Chaudy de Lyon 

 

 

 

 

  

 

De toutes confessions ils ont prié pour la paix 
 
Une heure de silence et de prière, quelle que soit 
sa religion, pour partager le deuil et la tristesse 
après l’attaque terroriste en Israël. 
A l’invitation du pasteur de l’Eglise protestante 
Unie, de Loire Atlantique, Pierrot Munch, ils 
étaient nombreux à venir se recueillir…  
Il y avait des juifs, des catholiques, des protestants, 
des orthodoxes, des musulmans, des bouddhistes, 
toutes les confessions étaient représentées 
rapporte le pasteur… 
 
Bruno Chéné, secrétaire général de l’association 
pour le dialogue interreligieux, Tibhirine, était 
parmi les participants, avant de se rendre, dans la 
soirée, à la cérémonie de la synagogue. 
« C’est important de montrer notre unité dans un 
moment compliqué, et de dire qu’on est auprès de 
nos amis juifs. »  
Depuis vingt-six ans l’association organise des 
réunions mensuelles avec des croyants de toutes 
religions. 
 
 
 
 
 

Isabelle Labarre 
Ouest France 16/10/2023 
 Presse Océan 13/10/2023 



 
 
 

FÊTES 

 

Merci de la contribution du site de la Conférence mondiale des Religions pour la paix (CMRP), 

http://www.religionspourlapaix.org/             et de Jean-Paul Chaudy de Lyon 

 

Mercredi 1ernovembre 

Fête chrétienne : Toussaint 

A l’origine, cette fête a été célébrée le 13 mai et elle n’est pas la fête des morts. Comme son nom l’indique, la 

Toussaint est la fête de tous les saints, passés et présents, vivants ou déjà morts dont les martyrs. C’est une 

opportunité d’obtenir l’intercession des saints.  

Selon la tradition, avec la volonté de combattre le paganisme, c’est le pape Boniface IV qui fit transporter les 

ossements des martyrs provenant des catacombes de Rome dans le Panthéon, ce temple païen bâti en l’honneur 

de tous les dieux. Ainsi le Panthéon devint un édifice chrétien sous le nom d’église Sainte-Marie aux Martyrs. 

Et la date fut changée au 1er novembre en 835. 

Jean-Paul Chaudy -  Lyon 

Jeudi 2 novembre 

Honorer les ancêtres 

Puisque la Toussaint est la fête des martyrs, des saints et des vivants, le culte de tous les morts est célébré le 

lendemain, le 2 novembre, concluant ces trois jours de célébration. 

Le culte de ses morts est la qualification de l’être humain. Les plus anciens rites funéraires ont 40 000 ans 

tandis que les plus anciennes nécropoles regroupant un grand nombre de tombes en pierre ont plus de 6 000 

ans. 

Les ancêtres sont toujours présents, qu’on les prenne en considération ou qu’on ferme les yeux sur cette réalité. 

Le bouddhisme parle de réincarnation. Quand ces esprits ont saisi l’opportunité de travailler avec nous, nous 

bénéficions de leur histoire, de leurs talents, de leurs bonnes œuvres, mais aussi des problèmes qu’ils ont eu 

pendant leur vie et qui n’ont pas été résolus. Ainsi, vivre avec la proximité de nos ancêtres peut avoir certains 

avantages mais aussi entraîner des difficultés. 

Jésus établit la tradition de se libérer des esprits mauvais : il guérissait des malades et chassait les esprits 

impurs. Des chrétiens ont choisi la mission d’exorcistes pour libérer leurs contemporains d’esprits possessifs. 

Jésus eût maille à partir avec des éleveurs quand il envoya ces mauvais esprits dans des porcs et que ceux-ci 

allèrent se noyer dans le lac !  

Honorer ses ancêtres, c’est aussi de leur donner l’opportunité de venir travailler avec nous, nous protéger, 

nous guider, nous inspirer, et assurer leur lignage. Lors de la procréation d’un enfant à travers une relation 

sexuelle, les ancêtres se bousculent pour s’assurer que cette descendance portera quelques-unes de leurs 

caractéristiques. Ainsi, quand le bébé naît, les parents essayent de voir à quel ancêtre il ressemble le plus. 

Jean-Paul Chaudy – Lyon 

Samedi 4 novembre 2023 –  

Fête bouddhique : Lhabab Düchen  

Célébration du jour qui vit le Bouddha revenir du monde des dieux où il avait enseigné. Quatrième «grand 

moment» du calendrier vajrayana. 

 

Lundi 13 novembre 2023 –  

Fête jaïne : Nouvel an jaïn 2550 

Premier jour de l'an 2550 du calendrier jaïn. Celui-ci débute en -527, date de l’extinction de Mahavira (ou 

en-57/58 selon le calendrier luni-solaire hindou de l’ère vikrama). 



 
 
 

 

 

Lundi 20 novembre 2023  

Journée internationale des droits de l'enfant 

La Convention internationale des droits de l'enfant (CIDE), ou convention relative aux droits de l'enfant, est 

un traité international adopté par l’assemblée générale de l'Organisation des Nations unies, le 20 novembre 

1989 dans le but de reconnaître et protéger les droits spécifiques des enfants. 

 

 

Mardi 21 novembre 2023 –  

Fête orthodoxe et catholique : présentation de la Vierge Marie, présentation, par Joachim et Anne, de la 

jeune Marie au Temple de Jérusalem. Selon une ancienne tradition, Marie, présentée par ses parents, est 

restée au Temple de l'âge de 3 ans à ses 15 ans. 

 

 

Vendredi 24 novembre 2023 –  

Fête sikhe : martyre du 9e Guru. 

Commémoration du martyre de Guru Tegh Bahadur Sahib, mort à Delhi en 1675 par décapitation, pour 

avoir défendu des opprimés et refusé de renoncer à sa foi pour se convertir à l'islam radical mohgol. 

 

 

Dimanche 26 novembre 2023 –  

Fête catholique : le Christ, Roi de l'Univers. Le Christ s'est fait serviteur. Son règne est celui de l'amour, 

de la vie donnée pour tous. Cette fête clôt l'année liturgique, en commençant un nouveau cycle, vers 

l'ouverture de l'Avent, le 3 décembre 2023. 

 

Lundi 27 novembre 2023  

Fête taoiste : Xiayuan. 

Fête célébrant la 3e et dernière partie de l'année chinoise. On prie le dieu taoïste en charge de l'Eau pour une 

année paisible. 

 

Jeudi 30 novembre 2023 

 Fête chrétienne : Saint André – Le premier appelé Saint Pierre et saint André sont frères de sang. Ils ont le 

même métier : pêcheurs, à Capharnaüm. Ils moururent martyrs, crucifiés, comme le Christ. Si Pierre est le 

« premier » (princeps) des apôtres, André est le « premier appelé » (protocletos). L’un est considéré comme 

fondateur de l’Église de Rome (Église occidentale), l’autre comme fondateur de l’Église de Constantinople 

(Église orientale). 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Chagall : plafond 

opéra Garnier, 1964 



 
 
 

 

MÉDITATION 

 

La Prière de Sœur Myriam lue à la rencontre Tibhirine du 5 septembre 2023 

Septième Prieure de la Communauté Protestante des Diaconesses de Reuilly, membre du Conseil de la 

Fédération Protestante de France de 1974 à 1995. 

 

« Être là, Seigneur, lorsque la nuit tombe » 

 

« Être là, Seigneur, lorsque la nuit tombe. 

Être là, comme une espérance : 

peut-être allons-nous toucher le bord de Ta lumière … 

 

Être là, Seigneur, dans la nuit, avec au fond de soi 

cette formidable espérance : 

peut-être allons-nous aider un homme, très loin de nous, à vivre. 

 

Être là, Seigneur, n’ayant presque plus de parole, 

comme au fond du cœur qui aime, 

n’ayant plus de regard ailleurs 

que sur ce point de feu d’où émerge la vie 

qui nous change en flamme. 

 

Être là, Seigneur, comme un point tranquille tourné vers Toi. 

Être là avec tous ceux qui nous tiennent à cœur, 

et savoir que nous nous entraînons tous 

dans Ta lumière, et pas un instant n’est perdu. 

 

Être là, Seigneur, nous abreuver à la Source 

qui indéfiniment coule. 

Dieu de paix dont la paix n’est pas de ce monde, 

Dieu d’une vie qui abolira toute mort, 

Dieu compagnon qui Te tient tous les jours en nous, et entre nous, 

sois avec nous maintenant et pour l’éternité. 

Ainsi-soit-il. »  

 
 

 

ÉVÉNEMENTS ACTIVITÉS 

 

DATES - HORAIRES THÈMES- INTERVENANTS LIEUX 

Mercredi 8 novembre  

18 h30 

Participation libre 

L’ouvrage est présenté par 

Erwan Dianteill, 

sociologue, professeur 

d’anthropologie et 

chercheur qui a travaillé 

sur les christianismes noirs 

en Afrique et aux États-

Unis. 

Un livre / un débat 

Rencontre avec Erwan Dianteill autour 

du livre Black Church. De l’esclavage à 

Black Lives Matter de Henry Louis 

Gates jr. (Labor et Fides, janvier 2023) 

D’anciens esclaves se sont emparés de la 

religion de ceux qui les ont privés de liberté 

pour en faire le creuset de leur  

 
résistance et de leur quête pour 

l’identité de la communauté 

noire afro-américaine. HL 

Gates s’interroge aussi sur la 

place de l’Église noire dans la 

société américaine 

contemporaine. 



 
 
 

Deux séances pour cet 

atelier : 

mercredi 8 novembre 

et mercredi 15 novembre 

15 h à 17 h  

Participation aux frais : 

gratuit pour les adhérents à 

jour de leur cotisation,  

5 € pour les non-adhérents. 

Inscription :  

Annette Galligani.  

06 88 40 17 90 

annettegalligani@orange.fr 

L'Amitié Judéo-Chrétienne de 

France Groupe de Nantes.« Les lettres 

hébraïques et leur symbolique » 

5 ateliers animés par Annette Galligani, 

enseignante d’hébreu moderne au CCAN 

(Centre culturel André Néher). 

Atelier-conférence 

1. Chacune des 22 lettres hébraïques 

possède cinq et même six facettes, qui 

ouvrent à différents niveaux de lecture. 

Leur cheminement le long de l’alphabet 

hébreu nous instruit sur nos cheminements 

intérieurs, ainsi que sur les lois du monde. 

Et leur assemblage, en général trilittère, 

permet de jongler et faire danser les mots. 

Pôle associatif 

Désiré Colombe, Salle 

Nathalie Lemel 8, rue Arsène 

Leloup Nantes  

2. Lors de ces conférences, 

présentées sous forme d’un 

atelier participatif, nous 

pourrons exercer notre 

relation aux richesses de cet 

alphabet et de cette langue, à 

travers des représentations 

et sensations énergétiques, 

modelage de mots, chants 

et… plaisir. 

 

Samedi 18 novembre 

2023 14 h 30 à 18 h 

conférences suivies d’un 

débat. 

Participation libre  

sans réservation dans la 

limite des places 

disponibles 

 

SAMEDI DU PASSAGE 

Fragiles par nature ou par démesure ? 

Les Samedis du Passage : proposent de 

réfléchir et d’échanger en profondeur sur le 

thème de l’année : L’éloge de la fragilité. 
1. Nathanaël Wallenhorst :   

professeur à l’Université catholique de 

l’Ouest (UCO), docteur en philosophie et 

en science de l’environnement, spécialiste 

des incidences politiques de l’entrée dans 

l’anthropocène. Auteur d’une vingtaine de 

livres il appelle à un changement radical de 

modèle économique. 

 
 

2  Fabien Revol :  

philosophe et théologien. Il 

est directeur du Centre Hélène 

et Jean Bastaire, enseignant au 

Centre Sèvre à Paris et 

président de la Société 

œcuménique et francophone de 

théologie de l’écologie 

(SOFTE). 

28 octobre au 4 novembre   
Photos de Mat Jacob  

exposées au Passage Sainte-Croix  

Dimanche 26 novembre 

2023, de 10h30 à 12 h 

Prochaines dates : 

21 janvier 2024  

et 07 avril 2024 

 

Les Dialogues aux 4 Vents 

(D4V) existent depuis la création de ce 

nouvel espace ecclésial, il y a 20 ans. Elles 

ont lieu en général en novembre, janvier et 

mars/avril et sont animées par un groupe 

qui s’est renouvelé au fil des ans. 

Violences : violences dans le monde, dans 

notre société, dans notre propre vie… 

Quelles sont-elles ? Comment y 

répondons-nous ?  

Église Saint Thomas 

Esplanade 

des Quatre Vents 

44 800 Saint Herblain 

 

 

 

26 novembre 15 h 

 

En sortie de son nouvel album « A Toi Dieu 

», frère Jacques Jouët vous invite à venir 

l’écouter  avec  « Spirit Art Songs »  

Crypte Franciscains 

Canclaux, 1 rue Colonel 

Desgrées-du-Lou Nantes 

 

 



 
 
 

LIVRES          Quand une religion rentre en dialogue avec elle – même ! 

 

Humaniser selon l'Evangile - Clés de lecture pour comprendre Joseph Moingt. 

Jean-Pol Gallez. Ed. Kartala. 21/09/2023. Un livre très attendu sur la pensée de Joseph Moingt…  

 

L'Eglise catholique est en crise, nul ne peut plus l'ignorer. Son lien multiséculaire à la société est en voie de 

se rompre. Les contributions en tout genre se sont accumulées sur le sujet depuis une dizaine d'années. Les 

analyses historiques, sociologiques ou structurelles ne manquent pas. Les approches fondamentales sont par 

contre nettement plus rares. Au milieu de l'été 2020 disparaissait l'un des plus grands théologiens de notre 

temps. 

  

Joseph Moingt laisse une oeuvre considérable bâtie sur une longue carrière d'enseignement de la théologie et 

de dialogue avec le monde. Ses ouvrages grand public ont connu un franc succès. Ils ouvrent pourtant des 

pistes de travail inestimables fondées sur la nature profonde du christianisme abordé dans son lien originel 

avec la raison. L'ambition du présent ouvrage consiste à restructurer et dédensifier cette " somme " pour en 

faciliter l'accès et encourager sa lecture.  

 

Une idée maîtresse guide le parcours proposé : l'Eglise peut d'avance renoncer à toute réforme interne et à 

toute audience du monde si elle ne renouvelle pas sa pensée en redécouvrant la révolution spirituelle engendrée 

par l'idée chrétienne de Dieu. Pour ce faire, Moingt appelle tout chrétien à développer une "foi critique " de 

ses présupposés et de sa tradition. Le jésuite français fait ainsi le pari qu'un espace de reconnexion peut à 

nouveau s'ouvrir entre le christianisme et la société occidentale à l'heure où celle-ci se défait de la religion 

chrétienne, en grande partie sous la poussée de l'Evangile. Une voie d'humanisation spécifiquement chrétienne 

reste disponible à quiconque s'ouvre au travail universel de l'Esprit en faveur de la liberté et de la fraternité. 

 

 
 

 

Jésus pour les non-religieux - Rendre son humanité au prophète de Nazareth 

 

Jacques Musset Ed. Karthala – 20/07/2023 

 

Nombre d'hommes et de femmes de notre temps qui se sont éveillés à l'esprit critique 

désertent les Eglises, notamment la religion catholique.Ils rejettent le Jésus qu'ils y 

trouvent, figé dans une identité supra humaine, et exprimé dans des dogmes imprégnés 

de représentations préscientifiques et de langages incompréhensibles.  

Ce Jésus ne les inspire plus dans la conduite de leur vie personnelle et sociale.  

Ils sont devenus non religieux. 

 

 

 

Dans ce livre, six auteurs contemporains, partageant eux-mêmes ce malaise,  

redonnent corps à l'homme de Nazareth qui,  il y a 20 siècles, à l'écoute d'une forte exigence intime, 

a produit des ébranlements libérateurs dans la société religieuse et civile de son temps, en dénonçant l'injustice, 

l'hypocrisie et le mensonge, en rendant dignité et courage aux marginalisés, en appelant ses compatriotes y 

compris ses adversaires à changer de regard et à élargir leur coeur. Tous ces auteurs témoignent, par 

expérience, que ce visage de Jésus rendu à son humanité peut être source d'inspiration pour eux, pour nos 

contemporains non religieux, croyants ou non, dans l'invention de leur propre existence, soucieuse de vivre 

vrai et engagée à promouvoir un monde de justice et de fraternité. 

 

 
 



 
 
 

« Jacques Musset n’en est pas à son premier livre sur le prophète de Nazareth1. La parution de Jésus pour les 

non-religieux. Rendre son humanité au prophète de Nazareth coïncide, de manière heureuse, avec le dixième 

anniversaire de « Jésus pour le XXIe siècle », premier livre de John Shelby Spong (1931-2021) traduit et 

publié en français en décembre 2013.  

Dans son édition originale en anglais, ce livre de Spong s’intitulait précisément « Jesus for the Non-Religious 

». À l’époque, les éditions Karthala avaient hésité à le faire paraître sous ce titre. Sans doute était-ce une 

erreur. Plus qu’un clin d’œil, le présent livre de Jacques Musset relève le défi, en s’inscrivant dans les pas de 

Spong et en le prolongeant… » Golias Hebdo n° 784 

 

La laïcité, ça repose Dieu 

Marie - Christine Bernard Ed. Le Passeur, 20/02/2020  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Conseil d’Administration 

Président : Jean-Luc Frémon 

Secrétaire général : Bruno Chéné 

Trésorier : Jean-Claude Bréard 

Membres : Guy Aubin-Bernadette Briand 

Suzanne Le Borgne- 

Président d’honneur : Jacques Hubert 

Adhésions : Jean-Claude Bréard, 8 rue Stuart-44100 Nantes 

Tibhirine est une Association loi 1901, créée en 1997, elle a pour 

objet, dans l’esprit de la démarche des moines de Tibhirine, de 

favoriser, susciter, mettre en place et pérenniser les conditions 

d’un dialogue permanent entre personnes des différentes 

religions et convictions et avec celles qui sont en recherche et ne 

se rattachent à aucune religion, de nature à permettre de vivre 

ensemble une véritable pluralité…                                     Art. 2  

Elle met en œuvre, pour y parvenir des rencontres, conférences, 

colloques, formations et projets de sensibilisation. 

 

Temps fort de Tibhirine : rencontre mensuelle le 1er mardi 

à Nantes ouverte à tous, adhérents ou non.  
Pour plus d’informations où pour y adhérer :  
Contact secrétariat : 06 70 71 29 96-07 50 60 3951 

 

Site : www.tibhirine-asso.fr 

Un essai roboratif et sans concession sur la place des religions dans la société française, doublé d'une réflexion 

libre fondée sur l'expérience à propos de l'Eglise et du catholicisme aujourd'hui. Où en sommes-nous 

véritablement ? Quels comportements faut-il changer pour vivre enfin ensemble ? 

" La laïcité, ça repose Dieu. Les raisons qui fondent cette affirmation me sautent aux yeux de la raison et du 

cœur. Le double sujet - celui de la laïcité, et celui de Dieu - est trop grave : il touche notre capacité de faire de 

notre société devenue plurielle une nation. La laïcité fait toujours l'objet d'opinions, de débats, de passions, de 

prises de positions, de postures aussi, tout azimut, de la part de croyants, de non-croyants, de tous bords, de 

toutes confessions. Il en ressort un sentiment de confusion tel que la tentation est de tomber dans une perception 

binaire de l'enjeu : il y aurait d'un côté des croyants dont le prosélytisme toujours prêt à se déployer heurterait 

la laïcité dont ils ne s'accommoderaient donc que de plus ou moins bonne grâce ; et de l'autre côté, en face, les 

partisans d'une laïcité qui expulserait les croyants et leurs croyances hors de l'espace public pour cette raison 

même et parce qu'ils considèreraient que les religions sont néfastes au bien vivre ensemble. 

 

Il est urgent de déposer les armes. Pour cela, il faut sortir du brouhaha et entendre le silence de ce ou celui qu'on 

appelle si facilement Dieu. Et si ce silence était proportionnel au raffut indigne que tant de croyants prétendent 

faire au nom de Dieu ? Et s'il était la réponse respectueuse faite à ceux qui ne croient pas ? " 

Cet essai invite à une réflexion libre, dépassionnée et ouvre des chemins à la fois en société et dans l'Eglise. 

 


